
231 hérissons accueillis en 2017  

Jamais le centre SOS hérissons n'a accueilli autant d'animaux (voir statistiques du 
centre de soins) et je n'aurais pu y parvenir sans la précieuse aide des bénévoles. Mais il 
n'y a pas de plus belle satisfaction que de redonner la liberté à un animal sauvage après 
avoir réussi à  le soigner.  J’ai eu l’occasion de partager un tel instant 161 fois en 2017 et 
je vous propose de découvrir certains des pensionnaires accueillis à travers cette 
newsletter. Nul doute que 2018 aura son lot d'émotions mais pouvoir, grâce aux soins, 
redonner la liberté, récompensera toutes les heures investies, les moments de doutes et 
parfois de tristesse. 

Je vous souhaite une année 2018 pleine de joie, de santé de réussites et de belles 
rencontres naturelles. 

Bonne lecture ! 

Christina Meissner 

Rétrospective 2017 

Janvier 

 

Arrivé tout bébé en octobre 2016, une 
portée vraiment tardive, j’ai tenté sans 
succès de le faire adopter par une 
maman hérisson, Nougatine, mais après 
avoir élevé ses 4 petits, elle n’avait plus 
de lait pour Jules. Il a beaucoup de peine 
à s’habituer à la seringue qui fait office 
de biberon mais finit par s’y habituer 
tant et si bien qu’il ne veut plus s’en 
passer. En décembre, voilà qu’il attrape 
la teigne et doit être traité durant un 
mois avant de pouvoir enfin retrouver la 
liberté dans son jardin d’origine à Vers, 
en France voisine, à la fin janvier 2017. 

Février 

Arrivé de Vétraz-Monthoux le 5 janvier, ce petit hérisson ayant survécu par miracle à l’hiver 
ne tient pas debout. Il a sans doute subi un choc car il n’a pas de lésion. Il mange cependant 
super bien. Le 21 janvier, Lulu tient enfin droit sur ses  pattes et un mois plus tard, il peut être 
libéré dans un jardin d’adoption à Avusy. 



Mars 

Trouvé au bord de la route près de Sciez, Topi est méconnaissable. La teigne le recouvre de 
plaies purulentes. De topinambour, il passe au look iroquois, en perdant presque tous ses 
piquants et poils atteints. Enfin, 1,5 mois après son arrivée, Topi est guéri. Sans le suivi imagé 
régulier, on pourrait difficilement croire qu’il s’agit du même hérisson. 

 

 

 

 

Avril 

Becky avec ses 4 frères et 1 soeur (Naefie) vont tous bien après avoir été soignés durant 
l’hiver 2016 et libérés, mais Becky revient au centre en avril après avoir été blessé au flanc. Il 
guérira vite et pourra retourner dans le jardin d’Audrey, un jardin incroyable qui voit défiler 
pas moins de 11 hérissons tous les soirs !  Audrey qui en avait peur au début s’est attachée à 
ses boules de piquants et les suit avec grande attention. 

A Pâques, une boule de poils toute noire au bout de la 
queue blanche est arrivée au centre le vendredi Saint. Il 
s’agit d’une petite renarde trouvée par des promeneurs 
dans les bois de Cartigny. Elle est accueillie et soignée 
comme un hérisson ! Nourrie au biberon au lait pour 
chiot, mise dans un nid chauffé et dorlotée par Carole-
Anne, stagiaire belge en stage au centre à ce moment-
là (voir newsletter de juillet 2017), Sylva s’est mise à 
prendre du poids une fois la technique de biberonner un 
renardeau maitrisée. Afin d’éviter un attachement qui 
l’aurait condamnée, elle a ensuite été confiée à Sarah 
du parc Challandes où elle a continué à grandir en 
compagnie d’autres renardeaux avant de retrouver la 
liberté au début juin. Une très belle surprise que je ne 
suis pas prête d’oublier.  



 

Mai 

Arrivée de Troinex, pleine de tiques, gravement atteinte par la teigne et avec une patte arrière 
gauche blessée et très infectée sans compter l’arrière train ouvert et infecté, cette hérissonne 
avait peu de chance de s’en sortir. 

Les pansements d’argile font cependant des miracles. Après avoir extrait la dent d’une fouine des chairs, amputé 
la patte et dûment agrafé la plaie ouverte, Belle, arrivée, il faut l'avouer très moche, a guéri et a pu retrouver la 
liberté en pleine santé 

Juin – Juillet 

Accueil en continu 

Le centre se remplit à vue d’œil, les bébés mal en point et les adultes blessés arrivent les uns 
après les autres. Les soins sont quotidiens et les bénévoles vraiment bienvenus. Parmi les 
arrivées, mentionnons : 

 

 

Anne 

Oreille droite blessée, très enflée, poche de 
sang et de pus de l’oreille jusque sous le 
menton. Pleine de puces et tiques. Très 
amaigrie et âgée, cette pauvre hérissonne de 
Pregny-Chambésy n’en menait pas large à 
son arrivée. 

Avec l’aide de la vétérinaire, pour extraire 
les tissus nécrosés en profondeur, et des 
pansements quotidiens d’argile, Anne a 
guéri et a pu retourner dans son jardin 
d’origine pour la plus grande joie de la 
famille qui l’avait apportée. 

 



Miss Courage 

Arrivée de Lancy, la patte arrière cassée et un trou plein d’asticot autour de l’anus, Miss 
Courage a bien porté son nom. Elle a dû être amputée de la patte arrière et il a fallu nettoyer la 
plaie, poser des agrafes et prodiguer des soins quotidiens pour garantir sa guérison et son 
retour à la liberté au bout d’un mois. 

Châtaigne 

Arrivée de Coppet avec l’oeil gauche arraché et un gros abcès à la patte arrière droite, il a fallu 
nettoyer la plaie, poser des agrafes et prodiguer des soins quotidiens pour garantir sa guérison et son retour à la 
liberté au bout d’un mois. 

Et les bébés 

Toujours aussi mignons, ils demandent cependant  beaucoup de soins : biberons  et pesées se 
succèdent, on ne voit plus le temps passer. Les efforts sont récompensés, tous ont pu arriver à 
l'âge adulte et être libérés. Parmi ceux-ci, Capucine, paralysée à son 
arrivée, Fabi, Lulu et Lala, Smarties et bien d'autres .. sans oublier Clara dont Clara, jeune 
stagiaire (voir newsletter de juillet 2017), s’est si bien occupée. 

Août 

 

 

Esperanza

Le 17 aout, un bébé de 23 g incapable de se 
nourrir seul, abandonné par sa mère qui 
pour une raison inconnue n’est pas 
revenue, a eu le courage de sortir du nid et 
du coup la chance d’être aperçue par Laura 
dans son jardin à Veigy. 

Durant la première semaine, je dois la 
nourrir toutes les 2,5 heures. 10 jours plus 
tard elle atteint 50g, le 1er septembre, les 
yeux sont ouverts, les poils ont poussé, elle 
commence à marcher, encore une semaine 
et elle lappe le lait toute seule. 

 Heureusement car un nouveau bébé vient 
d’arriver, hélas, je n’arriverai pas à sauver 
ce petit nommé Chopin. Esperanza va bien, 
grossit et le 30 septembre elle est prise en 
charge par Laura. Elle continue à s’en 
occuper avec ses filles et la relâchera au 
mois de mars prochain dans son jardin. 



Septembre 

Un hérisson tout gonflé arrive de Chens-sur-Léman. Ca n’est pas le premier que j’accueille 
cette année qui souffre ainsi d’un pneumothorax. Antibiotique, et patience permettront 
à Bola comme avant lui au printemps Bouboule, de retrouver leur forme et leur liberté. 

Octobre 

Clin d’œil aux députés 

Hardyne, Schnouwly, Heart, Uehlip, Zuberine, Delphi, je m’amuse à donner des noms 
rappelant ceux de mes collègues députés aux jeunes hérissons trop petits pour passer l’hiver 
qui arrivent en masse au centre. Heureusement, tous grandiront et pourront être relâchés avec 
succès. 

 

 

 

Tarzan, un assistant inattendu  

Cette année, j’ai pu exceptionnellement me 
déplacer en classe avec un hérisson. Tarzan, 
arrivé de Pully blessé au thorax et aux 
oreilles avec déjà plein d’asticots dans les 
plaies, a pu être soigné mais il a 
définitivement perdu l’ouïe, ses deux 
oreilles internes ayant été trop 
endommagées. N’entendant rien, il n’avait 
aucune crainte face aux enfants et leur 
chahut inévitable. Il a donc pu 
m’accompagner en classe et sensibiliser les 
enfants des degrés de primaire de l’Ecole 
internationale en même temps que deux 
hérissons étaient relâchés dans la forêt 
adjacente à l’école (la petite Boissière), 
aménagée de manière à accueillir des 
hérissons dans des conditions favorables. 
Les girl-scouts de l’école internationale et 
de l’école anglaise de Genthod ont 
également profité de la présence de Tarzan 
lors d’une présentation des hérissons que 
j’ai faite à leur demande. Il hiberne 
maintenant dans le parc à Jane avec Aglae. 

 

Novembre 



Toujours plus de teigneux 

Cette année, un nombre important de hérissons atteints de teigne ont dû être soignés 
dont Hardyne ci-contre et avant elle, Topi. 

Un traitement de 3 semaines au minimum consistant à prendre tous les jours un sirop et toutes les semaines un 
bain traitant. Caroline, Arthur, Junior, Mistigri, Martial, Big Foot,, etc… tous ont heureusement pu être sauvés. 

Décembre 

Le centre n’est pas vide. A fin décembre, il reste 18 hérissons en soin. 

Certains dont Abricotine, Biscuit, Cacao, Evelyne, 
Flora, Layette, Kathy, Pétollette, PicPic, Rose, 
Toupie sont suffisamment gros pour retrouver la 
liberté mais les fêtes n’aident pas à leur libération. 
D’autres hibernent en parc extérieur 
(Opilio, Aglae, Tarzan). Les derniers 
venus, Laura, Iris, Maïa sont encore trop petites. 
Enfin, il y a Apollinaire (photo), d’origine inconnue 
arrivé au centre via le parc Challandes. Il a un trou 
au palais qui rend sa respiration difficile, il se bat 
pour survivre et nous gardons tous l’espoir qu’il y 
parviendra. 

 

Sensibilisation et accueil 

Le samedi et le dimanche après‐midi, visitez le centre sur rendez‐vous. 

Cette année, grâce à Tarzan, j'ai pu me déplacer avec un hérisson en classe (Ecole 
internationale).  Mais c'était une situation exceptionnelle. Il est dans tous les cas préférable 
que la sensibilisation ait lieu au centre afin que les enfants puissent avoir un contact direct 
avec les hérissons sans que ces derniers ne subissent de stress excessif. 

Comme les années précédentes, de nombreux enfants ont visité le centre dont 2 classes 
d’accueil et les classes des écoles de Vernier village dans le cadre d’une journée dédiée à la 
découverte des personnes et activités locales (EthnoVernier). 

Le centre a également été ouvert aux visites durant la Fête de la nature. 
 
L’ensemble des échos médiatiques, vidéos, articles et expositions sont disponibles sur le site 
Internet sous l’onglet «centre de soins ». 

 Images: ©Fête de la Nature / Nadia Bianco. 



Bénévolat, parrainage et adoption 

Afin de permettre à chacun de contribuer selon ses moyens, il est possible de devenir 
bénévole pour aider aux soins et travaux quotidiens. Les personnes qui souhaitent faire un don 
peuvent le faire en parrainant un hérisson permettant ainsi de couvrir la part de frais non pris 
en charge par le soutien financier cantonal. Enfin, comme il y a toujours des hérissons dont la 
provenance est inconnue qui doivent être libérés, il est possible de s’annoncer pour en 
accueillir dans son jardin. Mais aucun animal ne retourne à la liberté sans que les personnes 
qui l’accueillent ne soient informées quant à ses besoins afin qu’elles en tiennent compte dans 
l’entretien du jardin pour en faire un habitat adéquat. Des conseils sont  aussi disponibles en 
ligne. 

Des nouvelles qui font toujours plaisir. 

Mireille (accueillie en 2015!) et Harry Cot vivent toujours dans un parc extérieur chez 
Sandrine et vont tous les deux bien. Quant à Grincheux, le petit handicapé de 2017,  il est 
toujours aux bons soins de Morgane. 

Un grand merci aux personnes qui m'ont transmis des nouvelles.Les fiches des hérissons 
libérés ne disparaissent pas du site et peuvent être mises à jour. Alors pensez-y ! 

Un grand merci aux bénévoles 

Une aide immense et quotidienne tellement importante pour moi et pour tous les hérissons en 
soins ! 

 

 

À Amanda,  Brigitte, Jane,  Eliane,  Leila, 
Michèle, Morgane, Sandrine,  Sylviane, 
Ruth et Ivan pour m’avoir aidée chaque 
semaine et à Béatrice, Claire, Corinne, 
Sarah, Suzanne, Simon (photo),  pour 
m'avoir aidée presque tout autant. Merci ! 
A Alexandre pour avoir transporté des 
hérissons depuis Thonon chaque fois que tu le 
pouvais, Merci ! 
 
A  Florence en Valais, qui offre un relais 
bienvenu ! 
 
A Mireille, Melitta et Christan qui apportent 
régulièrement leurs vieux journaux, mais aussi à 
l'imprimerie Atar pour ses dons de papier qui 
retrouve une deuxième vie .. au fond des cages. 

 

Merci aux donateurs 



Leur soutien est précieux ! L’argent reçu des parrainages couvre plus de la moitié des frais 
vétérinaires et généraux (treize mille francs en 2017). Il permet de nourrir et soigner les 
hérissons. Le solde est remboursé par le canton de Genève via l’inspection cantonale de la 
faune sauvage. Les comptes et rapport annuel sont disponibles sur demande. 

Enfin, sans l’aide de mon mari, ce centre n’existerait pas, alors merci à lui pour son soutien 
inconditionnel depuis maintenant 13 ans. 

Nous voilà en route pour 
2018, une année que 
nous imaginons pleine 
de belles rencontres, 
d’émotions partagées et 
d’engagements 
couronnés de succès 
pour la nature qui en a 
bien besoin ! 

 

 

 

  

 

 


